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Vendredi

1er novembre

 Esaïe 12 ; 1 Thessaloniciens 4 

Dans le Psaume 141, comme ailleurs dans la Parole, la prière est

représentée par l'encens offert dans des coupes d'or à l'autel des

parfums.   C'est   le   service   le   plus   précieux.   Trop   souvent,   nous

n'avons pas cette conscience, nous ne prions pas devant l'arche de

l’alliance qui se trouve dans le saint des saints. La prière, c'est le

précieux encens qui se consume à l'autel d'or et dont l'odeur monte

vers   le   Père   pour   sa   satisfaction.   Ce   parfum   est   préparé   d'une

manière spéciale; Dieu a donné des instructions précises à ce sujet

dans Exode 30. Les précieux ingrédients, broyés et mélangés, sont

brûlés dans une coupe d'or, comme un parfum de bonne odeur

pour Dieu. 

Il   y   a   deux   autels   dans   le   temple   ou   dans   le   tabernacle;   le

premier,   l'autel   d'airain,   pour   offrir   des   holocaustes,   est

essentiellement prévu à cause de nous, à cause de nos problèmes. 

Si j'ai péché, j'ai besoin de l'offrande pour le péché et de l'offrande

pour les transgressions; parce que je n'ai pas la paix, j'ai besoin de

l'offrande de paix; parce que mon être naturel est tellement opposé

à Dieu, j'ai besoin d'un holocauste que je puisse apporter à Dieu

pour être accepté par lui. Même si ces offrandes font monter un

parfum de Christ pour le Père, elles sont là plutôt  à cause de nous. 

Ne pensons pas que sans Christ nous soyons un parfum agréable

au Père! Dans Ephésiens 5, il est explicitement mentionné que

Christ  s'est  offert  lui-même;  cette  consécration était  un parfum

pour Dieu, une réjouissance pour lui. Le deuxième autel est l'autel

d'or des parfums, où nous offrons au Père un parfum de Christ

dans nos prières. 
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Samedi

 2 novembre

 Esaïe 13 ; 1 Thessaloniciens 5

Dans Exode 30, Dieu a ordonné deux choses: d'une part, l'huile

d'onction, dont nous avons déjà parlé. Cette huile d'onction, ce

sont les merveilleux ingrédients dont le Père nous oint en Christ, 

par   l'Esprit.   L'huile   d'onction   est   pour   nous   tous.   Tout   ce   que

Christ a accompli par sa mort, sa résurrection et son ascension

nous est transmis par l’huile d’onction. Nous savons cela, et nous

l'avons expérimenté ; louons le Seigneur! Mais nous avons oublié

qu'il n'y a pas seulement une huile qui coule depuis en haut pour

nous oindre. Dieu a aussi donné des instructions précises au sujet

du parfum que nous préparons et qui monte vers Dieu. L'huile

d'onction est  pour nous, mais l'encens est  pour lui. Dieu aimerait

recevoir du parfum, et nous devons apprendre à le préparer. C'est

le   service   le   plus   précieux.   Dans   le   temple,   il   y   a   beaucoup

d'ustensiles et d'objets: l'autel d'airain, la cuve, puis le chandelier, 

la table des pains de proposition... mais tout cela est pour nous. Il

y a cependant un objet qui est pour Dieu: l'autel des parfums. Et

parce que nous sommes enclins à ne penser qu’à nous-mêmes, 

c'est précisément le service que nous négligeons. Mais, loué soit le

Seigneur, nous voulons apprendre à bien remplir ce ministère dans

l'Eglise. Il est tellement important que nous voyions cela dans ces

derniers Psaumes! Si nous servons ainsi dans la maison de Dieu, 

quelque chose de particulier va se passer. 

 « Que  ma prière soit  devant  ta face  comme  l'encens, et  mes

 mains tendues comme l'offrande du soir! » (Ps. 141:2). Ce verset

est la clé de tout ce groupe de Psaumes! La prière doit monter au

Père comme de l'encens. Continuons avec Apocalypse 5, verset 8:

 « Quand il eut pris le livre, les quatre êtres vivants et les vingt-

 quatre vieillards se prosternèrent devant l'Agneau, tenant chacun

 une harpe et des coupes d'or remplies de parfums, qui sont les

 prières des saints ». Ici, nous voyons encore plus clairement ce

ministère: les prières des saints sont des coupes d'or, inséparables

de l'encens.  « Et un autre ange vint, et il se tint sur l'autel, ayant
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 un encensoir d'or; on lui donna beaucoup de parfums, afin qu'il

 les offre, avec les prières de tous les saints, sur l'autel d'or qui est

 devant le trône. La fumée des parfums monta, avec les prières des

 saints, de la main de l'ange devant Dieu. Et l'ange prit l'encensoir, 

 le remplit du feu de l'autel, et le jeta sur la terre. Et il y eut des

 voix, des coups de tonnerre, des éclairs, et un tremblement  de

 terre » (Apoc. 8:3-5). Notre prière est une coupe d'or où l'encens

brûle   pour   faire   monter   un   parfum   au   Père.   L'encens   est   trop

précieux pour qu'on puisse utiliser n'importe quelle coupe ; elle

doit être en or. Notre prière doit contenir un parfum agréable au

Père, un parfum de Christ. 
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Dimanche

3 novembre

 Esaïe 14 ; 2 Thessaloniciens 1

Pourquoi   autrefois,   dans   les  Actes,   quelque   chose   se   passait

quand   les   saints   priaient?   Le   lieu   où   ils   étaient   tremblait! 

Demandons au Seigneur de nous révéler comment préparer cet

encens, de sorte que nos prières soient pleines de parfum pour le

Père.   Lisons   encore   2 Corinthiens   2:14-16:   « Grâces   soient

 rendues à Dieu, qui nous fait toujours triompher en Christ, et qui

 répand par nous en tout lieu l'odeur de sa connaissance! Nous

 sommes, en effet, pour Dieu le parfum de Christ, parmi ceux qui

 sont sauvés et parmi ceux qui périssent: aux uns, une odeur de

 mort, donnant la mort; aux autres, une odeur de vie, donnant la

 vie. - Et qui est suffisant pour ces choses? » Paul vivait avec une

telle   conscience;   sans   cesse   il   cherchait   à   connaître   Christ   en

esprit.   En   expérimentant   ce   merveilleux   Christ,   il   avait   cette

conscience qu'il était lui-même un parfum de Christ devant Dieu. 

Ce   n'est   pas   une   connaissance   morte;   mais   si   nous

l'expérimentons, nous pouvons sentir en nous un parfum de Christ. 

Paul   ne   se   vivait   pas   lui-même,   il   vivait   le   Seigneur,   il

expérimentait celui   « qui nous fait toujours triompher en Christ, 

 et qui répand par nous en tout lieu l'odeur de sa connaissance. »

Dieu sentait le parfum de son Fils dans les prières de Paul. Il

demandait par exemple que les saints connaissent la volonté de

Dieu. Il demandait que le Père accorde un Esprit de sagesse et de

révélation aux Ephésiens; car sans cet Esprit, comment auraient-ils

pu comprendre le dessein de Dieu? Pour les Colossiens, il priait

afin qu'ils soient remplis de la pleine connaissance de la volonté

de Dieu, en toute sagesse et intelligence spirituelle. Il a ajouté des

ingrédients merveilleux à ses prières, un merveilleux parfum! Une

telle  prière   contient   le   parfum  de  Christ  et  opère   en  nous  une

marche   digne   du   Seigneur.  La   base   de   la   prière   de   Paul   dans

Ephésiens 3, c'est  la puissance et la gloire de Dieu, et non en

premier lieu ce dont nous avons besoin. Une telle prière sent bon, 
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pas   en   premier   lieu   pour   nous,   mais   pour   le   Père.   Jude   a   dit:

 « Priez par le Saint-Esprit » (Jude 20). 
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Lundi

4 novembre

 Esaïe 15 ; 2 Thessaloniciens 2

Pour   prier   au   nom   du   Seigneur   Jésus,   nous   devons   être   des

personnes qui demeurent en Christ. Nous sommes tous en Christ

et nous devons vivre en tout temps en lui. Lui en nous et nous en

lui!   Quand   nous   avons   été   baptisés,   n'avons-nous   pas   revêtu

Christ?   Et   aujourd'hui,   ne   sommes-nous   pas   en   Christ?  Ainsi, 

quand   nous   entrons   dans   le   saint   des   saints,   nous   ne   nous

approchons   pas   seuls,   mais   avec   Christ.   Nous   prions   avec   la

conscience   que   nous   sommes   pleinement   un   avec   le   Seigneur. 

Tout ce que Christ a fait, c'est le Père qui le faisait en lui! Il vivait

dans l'unité avec le Père et dans la réalité du Père. Nous devons

être   un   tel   peuple,   pleinement   un   avec   le   Seigneur.   C'est   un

exercice. Quand nous servons à l'autel des parfums, nous devons

voir que cet autel est en lien direct avec le trône. Apprenons cela, 

lentement,  mais  sûrement. Ce   ne  sera   pas possible   d'un  jour à

l'autre, mais pas à pas, mois après mois, année après année, notre

prière sera toujours plus remplie d'encens. Et plus ce sera le cas, 

plus nous verrons Dieu agir de son trône avec le tonnerre, des

éclairs   et   des   tremblements   de   terre.   Sinon,   nous   prierons

beaucoup et nous verrons peu de choses se produire. Seigneur, 

apprends-nous à prier! Quand les disciples lui ont demandé cela, il

leur a appris à prier, et il va aussi nous enseigner aujourd'hui à

prier ainsi, en étant un avec Dieu. 
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Mardi

 5 novembre

 Esaïe 16 ; 2 Thessaloniciens 3

Voici ce que nous lisons dans Actes 13:  « Il y avait dans l'Eglise

 d'Antioche   des   prophètes   et   des   docteurs:   Barnabas,   Siméon

 appelé   Niger,  Lucius   de   Cyrène,   Manahen,   qui   avait   été   élevé

 avec   Hérode   le   tétrarque,   et   Saul.   Pendant   qu'ils   servaient   le

 Seigneur dans leur ministère et qu'ils jeûnaient, le Saint-Esprit

 dit: Mettez-moi à part Barnabas et Saul pour l'œuvre à laquelle je

 les ai appelés » (v. 1-2). Comment ces cinq frères servaient-ils? Ils

servaient dans la prière, devant l'autel des parfums, pleinement un

avec notre Souverain Sacrificateur céleste. Que fait le Seigneur

aujourd'hui, dans son ministère de prière? Paul n'a-t-il pas écrit

qu'il ne cesse d'intercéder pour nous? Dans Romains, il a aussi

écrit   que   nous   ne   savons   pas   ce   que   nous   devons   prier,   ni

comment,   mais   que   « l'Esprit   nous   aide »  (Rom.   8:26).   Le

ministère   dans   la   prière   nécessite   un   exercice.  A Antioche,   ils

servaient le Seigneur ainsi et le Saint-Esprit a parlé! Rappelez-

vous de Zacharie, le père de Jean-Baptiste: il devait offrir à Dieu

du parfum à l'autel et tout le peuple priait et attendait dehors. Cela

montre bien que le service à l'autel des parfums est bien un service

dans la prière. Pourquoi est-ce justement à ce moment-là, alors

qu'il offrait de l'encens à l'autel d'or des parfums, que l'ange lui est

apparu et lui a annoncé la naissance à venir de Jean-Baptiste? Si

nous apprenons à exercer correctement ce ministère, le Seigneur

va nous parler d'une manière claire, il va nous apparaître. N'est-ce

pas merveilleux de nous rassembler pour servir dans la prière? Si

quand   nous   nous   rassemblons,   nous   prions   cinq   minutes   et

discutons ensuite longuement, comment le Seigneur pourra-il nous

parler? Ne vaut-il pas infiniment mieux prendre le temps de prier

pour entendre le Seigneur nous parler ? 
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Mercredi

 6 novembre

 Esaïe 17 ; 1 Timothée 1

Il n'est pas dit combien de temps les frères ont jeûné et prié à

Antioche. Mais probablement longtemps: si nous sommes remplis

de  l'Esprit  et  tellement  un avec le Seigneur, croyez-vous qu'au

bout de cinq minutes nous n’aurons plus rien à dire, que l'encens

sera déjà entièrement consumé? S'il en est ainsi, ce n'est pas une

odeur d'encens qui se répand! Si c'est le cas, c'est que nous ne

sommes pas exercés à pratiquer ce service, le plus important de

tous. Il nous faut apprendre à nous retirer plus souvent dans le

saint   des   saints   pour   prier   dans   la   présence   du   Père,   pour   le

satisfaire  avec  cet encens. Apprenons à ne  pas prier d’abord à

cause de nos besoins, mais à cause des besoins du Père, pour sa

satisfaction. 

Comment   parviendrons-nous   à   l'aboutissement   de   l’œuvre   de

Dieu? Cette prière joue un rôle crucial. Elle a beaucoup à voir

avec   notre   expérience   du Dieu  vivant. Celui   qui  ne   désire   pas

servir   ainsi   ne   pourra   pas   non   plus   expérimenter   le   Seigneur

tellement   richement.   En   revanche,   si   le   Père   peut   recevoir   un

parfum de Christ dans les coupes d'or, il va pouvoir agir, il va

pouvoir mener son œuvre de l'avant. C'est un grand fardeau du

Seigneur pour nous tous. 
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Jeudi

 7 novembre

 Esaïe 18; 1 Timothée 2

A   quoi   reconnaît-on   notre   manque   d'appréciation   pour   ce

ministère   de   prière?   Dans   beaucoup   d'Eglises,   la   réunion   du

dimanche est très bien suivie. Mais pour la réunion de prière, nous

n'avons pas le temps; et de toute façon, nous avons peu à dire –

notre langue colle à notre palais... Cet état de fait montre que nous

n'avons pas appris à apprécier l'autel d'or des parfums dans notre

vie   quotidienne.   Il   nous   faut   nous   repentir   devant   le   Seigneur. 

Apprenons de l’exemple de David qui savait que ce parfum n'était

pas destiné à être senti par l’homme. 

Lisons ce que Dieu a ordonné pour le parfum qu'on devait lui

offrir:  « L'Eternel dit à Moïse: Prends des aromates, du stacté, de

 l'ongle   odorant,   du   galbanum,   et   de   l'encens   pur,  en   parties

 égales.   Tu  feras   avec   cela   un   parfum   composé   selon   l'art   du

 parfumeur; il sera salé, pur et saint. Tu le réduiras en poudre, et

 tu le mettras devant le témoignage, dans la tente d'assignation, où

 je me rencontrerai avec toi. Ce sera pour vous une chose très

 sainte. Vous ne ferez point pour vous de parfum semblable, dans

 les mêmes proportions; vous le regarderez comme saint, et réservé

 pour l'Eternel. Quiconque en fera de semblable, pour le sentir

 ( ou : pour s'en réjouir), sera retranché de son peuple » (Ex. 30:34-

38).   Les   ingrédients   de   l'huile   d'onction   correspondent   aux

ingrédients du parfum (le stacté est la partie la plus intense de la

myrrhe). Mais l'encens est un parfum particulier de bonne odeur

pour Dieu et lui est réservé. Il est saint et pur. 
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Vendredi

 8 novembre

 Esaïe 19; 1 Timothée 3

Le galbanum a une odeur très forte, mais il est spécialement

efficace  quand il  est  mélangé  aux autres arômes. Si  seulement

nous pouvions tous avoir un grand désir de connaître le Seigneur

dans toutes ses finesses, non à cause de ce dont nous avons besoin, 

mais parce que nous avons le désir d'offrir un parfum au Père pour

sa satisfaction. Le Père a dit que Christ était son bon plaisir; et

quand nous l'offrons, même en petites quantités dans nos coupes, 

alors le Père va tellement se réjouir qu'il va envoyer le tonnerre, 

les éclairs et les tremblements de terre. Il va mettre fin à cet âge et

descendre chercher son Epouse! Nous devons apprendre à prier

ainsi. 

Le   sel   ici   est   aussi   un   ingrédient   de   ce   parfum.   Ce   qui   est

merveilleux avec le sel, c'est qu'il fait ressortir le goût. Une soupe

sans sel est difficile à manger. Cet aspect est très important pour le

Seigneur. Nous devons connaître Christ et préparer ce parfum salé, 

plein de goût, qui est saint et pur:  « Mets, ô Eternel! une garde à

 ma bouche, veille sur l'entrée de mes lèvres. N'incline mon cœur à

 aucune   chose   mauvaise,   pour   pratiquer   de   méchantes   actions

 avec des hommes qui sont des ouvriers d'iniquités; et que je ne

 mange   pas  de   leurs  délices »  (v.  3-4,   Darby).  Ce   monde   offre

beaucoup   de   choses   attirantes,   de   sorte   que   nous   en   voulons

toujours un peu plus, et qu'à la fin nous en devenons dépendants. 

La conséquence, c’est que nous n’avons plus d'encens à offrir! Ce

parfum   est   pur   et   saint.   C'est   ce   que   Dieu   veut   avoir.   C'est

pourquoi David a prié pour ses lèvres et pour son cœur, qui sont

reliés   l'un   à   l'autre.   Nous   devons   garder   notre   cœur   pour   le

Seigneur, afin d'offrir au Père le parfum qui le réjouit. 
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Samedi

 9 novembre

 Esaïe 20; 1 Timothée 4

Ce   service   dans   la   prière   est   plus   important   que   toute   autre

chose. Avant  que le Seigneur ne revienne, à la fin de cet âge, 

puisse le service à l'autel des parfums être restauré dans toutes les

Eglises. Nous serons surpris par tout ce que notre Dieu vivant va

opérer, par ce qu'il va nous dire; le Saint-Esprit va nous parler, 

nous   verrons   des   tremblements   de   terre,   des   éclairs   et   des

tonnerres.   Nous   verrons   l’œuvre   du   Dieu   vivant.   Loué   soit   le

Seigneur! 

Puisse le Seigneur nous montrer comment nous pouvons faire

monter à lui une prière qui soit un tel parfum pour lui. Un tel

service correspond à l'expérience tout entière du Dieu vivant. Les

deux choses vont ensemble. Si nous expérimentons richement le

Dieu vivant, alors il ne nous sera pas difficile de comprendre ce

qu'est   l'encens   que   nous   offrons   au   Père.   A   la   fin, 

l'accomplissement   du   dessein   de   Dieu   est   entièrement   relié   à

quelque   chose   qui   est   uniquement   pour   la   gloire   du   Père,   une

louange pleine de réalité, de substance, un parfum d'encens qui

monte   à   lui.   Quelle   louange   dans   les   cieux!   Nuit   et   jour,  une

louange monte à celui qui règne sur le trône, comme nous l'avons

lu dans l’Apocalypse. Notre Dieu et Père n'appréciera jamais rien

autant que la louange de son Eglise. Il a tout investi, tout fait pour

recevoir cette louange. Quel prix immense que Dieu a payé pour

nous racheter, après nous avoir créés. Ensuite, il nous a donné sa

vie  par l'Esprit, de  sorte  que  nous pouvons recevoir toutes ses

richesses et en être remplis pour être transformés en son image. 

Comment ne pas louer le Père? Dans ce grand univers, Dieu n'a

rien de meilleur que ce qu'il fait en nous. Peut-il y avoir quelque

chose   de   plus   merveilleux   que   son   Eglise,   que   Sion,   que   son

royaume? 

Et notre grande espérance, c'est de voir l'aboutissement de tout

cela aujourd'hui dans l'Eglise. Nous vivons aujourd'hui dans l'âge

de cet aboutissement. Nous avons la possibilité aujourd'hui d'être

12

des prémices entièrement destinées à la satisfaction de notre Dieu. 

Il a dit:  « Car tout premier-né m'appartient » (Nomb. 3:13). Nous

lui rendons grâces pour la prolongation qu'il nous accorde dans le

but de nous donner la possibilité d'apprendre à lui apporter de

l'encens dans nos prières. Le Seigneur doit réveiller notre cœur. La

prière dans l'Eglise doit s’améliorer et devenir ce ministère exercé

à l'autel d'or des parfums.   
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Dimanche

 10 novembre

 Esaïe 21; 1 Timothée 5

Offrir   le   parfum   de   l'encens   a   beaucoup   à   voir   avec

l'accomplissement   de   tout   le   dessein   de   Dieu.   Nous   devons

apprendre à nous réjouir du Seigneur et à l'expérimenter dans tous

ses aspects. La tendance des êtres humains, c'est d'aller dans les

extrêmes: certains ne sont conscients que des souffrances alors

que   d'autres   ne   recherchent   peut-être   que   l'expérience   de   la

résurrection.   Mais   nous   devons   expérimenter   le   Seigneur   dans

tous ses aspects: dans son humanité, dans ses souffrances, dans sa

victoire,   dans   sa   crucifixion,   dans   sa   résurrection,   dans   son

ascension... C'est ce qui était dans le cœur de Paul quand il a écrit:

 « afin de connaître Christ » (Phil. 3:10). Il voulait expérimenter le

meilleur.  Il   disait:   « Pour   moi,   vivre  c'est   Christ »  (Phil.   1:21, 

Darby).   Il   voulait   même   connaître   la   communion   de   ses

souffrances et être rendu conforme à sa mort, pour prendre part à

la meilleure résurrection! Quelle attitude! Il voulait satisfaire le

Père et il a tout fait pour la gloire du Père. Dans toutes ses Épîtres, 

son but était de glorifier Dieu:  « Faites tout au nom du Seigneur

 Jésus... Rendez grâces au Père... A lui soit la gloire dans l'Eglise

 et en Jésus-Christ » (Col. 3:17; 1:12; Eph. 3:21). C'est exactement

ce que le Seigneur nous a enseigné à prier:   « Notre Père qui es

 aux cieux! Que ton nom soit sanctifié » (Mat. 6:9)! 
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Lundi

 11 novembre

 Esaïe 22; 1 Timothée 6

Dans toutes les prières des Psaumes, il y a d'un côté beaucoup de

choses positives à apprendre, mais d'un autre côté, les psalmistes

n'ont jamais cessé de crier au Dieu vivant. Il semble que ce soit le

seul chemin pour expérimenter le salut. Notre seul chemin est le

Dieu vivant. Dans les Psaumes 141 et 142, on voit que même si le

psalmiste expérimente le royaume, il doit continuer à crier au Dieu

vivant.   L'ennemi   ne   va   jamais   cesser   de   trouver   de   nouvelles

ruses. Nous le voyons dans la vie du Seigneur: de sa naissance

jusqu'à la croix, l'ennemi n'a jamais cessé d'être à l'œuvre. Nous ne

devons pas cesser de veiller, car l'ennemi ne va jamais interrompre

son travail, peu importe à quel degré de maturité nous sommes

parvenus.  « Comme quand on laboure et qu'on fend la terre, ainsi

 nos os sont dispersés à l'entrée du séjour des morts » (Ps. 141:7). 

Est-ce   possible   que   le   psalmiste   puisse   avoir   à   ce   stade   le

sentiment que des os sont dispersés à l'entrée du séjour des morts? 

Comment   est-ce   possible?   Parce   que   nous   vivons   encore   dans

notre « tente » et que la chair continue à nous accompagner. Paul

disait que tant qu'il vivait dans cette tente, il était comme absent

du Seigneur (2 Cor. 5:2-8). Il soupirait et attendait, comme toute la

création,   le   salut   final,   la   transformation   de   notre   corps   en   un

corps de gloire (Phil. 3:21). 
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Mardi

 12 novembre

 Esaïe 23; 2 Timothée 1

Aucun de nous ne sera épargné par l'ennemi qui opère par la

tentation et par beaucoup de choses négatives. Le séjour des morts

n'est pas très loin de nous; la mort règne dans notre chair. Nous

comprenons pourquoi Paul soupirait et désirait quitter cette tente. 

 « Qui me délivrera de ce corps de mort. Grâces soient rendues à

 Dieu par Jésus-Christ notre Seigneur!... » (Rom. 7:24, 25), disait-

il avant d'avoir découvert la délivrance. « Seigneur, délivre-moi de

cette mort! »

L'ennemi fait encore tous ses efforts pour nous faire tomber dans

sa fosse. Mais le psalmiste ne s'est pas laissé abattre ni tromper:

 « C'est vers toi, Éternel, Seigneur! que se tournent mes yeux, c'est

 auprès de toi que je cherche  un refuge: n'abandonne pas mon

 âme! Garantis-moi du piège qu'ils me tendent, et des embûches de

 ceux qui font le mal! » (Ps. 141:8-9). 

Les jeunes devraient apprendre cela: le diable ne nous laissera

pas en paix. Il y a autour de nous beaucoup de ses filets et de ses

pièges; ne faites pas confiance à la chair puisque Paul lui-même, 

malgré sa riche expérience du Seigneur, n'avait aucune confiance

en sa chair. Ne pensons pas que nous deviendrons un jour si forts

que nous n'aurons plus de tentations. Non, le péché peut nous faire

tomber;   même   David   est   tombé   dans   un   péché   grave. 

Heureusement, il s'est repenti, mais son fils Salomon ne s’est pas

repenti   et   il   a   très   mal   fini;   c'est   dans   sa   vieillesse   qu'il   s'est

détourné! Ne pensons pas que nous sommes si forts, ne cessons

pas   de   veiller,   sinon   nous   allons   tomber   dans   une   fosse   de

l'ennemi.   Le   Seigneur   sait   où   sont   cachées   les   « mines »   de

l'ennemi sur le champ de bataille.  « Que les méchants tombent

 dans leurs filets, et que j'échappe en même temps! »  (v. 10). Le

psalmiste   savait   reconnaître   quel   danger   représentait   sa   propre

chair. 
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Mercredi

 13 novembre

 Esaïe 24; 2 Timothée 2

Nous   devons   apprendre   à   prier   comme   David   lorsqu’il   se

trouvait dans la caverne (Ps. 142:1). Quand vous êtes comme lui

dans la fosse, vous ne pouvez plus aller nulle part. Vous vous

trouvez vraiment dans une impasse. Quand nous remarquons que

l'ennemi   a   été   si   puissant,   que   pouvons-nous   faire   pour   nous

échapper? Nous devons crier à Dieu, du plus profond de notre

être. Parfois, quand les choses vont bien pour nous, nous ne prions

pas avec autant d’ardeur. Mais si nous avons des problèmes, nous

sommes bien plus impliqués et nous crions du plus profond de

notre être:  « De ma voix je crie à l'Éternel, de ma voix j'implore

 l'Éternel.   Je   répands   ma   plainte   devant   lui,   je   lui   raconte   ma

 détresse » (v. 2-3). Ce n'est plus seulement une prière, c'est un cri, 

une plainte. Nous ne cessons pas pour autant de louer le Seigneur, 

mais il y a aussi un temps pour crier et nous plaindre. Si notre

plainte concerne les intérêts du Seigneur, et pas seulement nos

problèmes liés à notre nature déchue, si nous crions parce que

l'ennemi   nous   envoie   des   problèmes   pour   nous   détourner   de

l'œuvre de Dieu, alors nous aurons l'expérience du Psaume 142. 

Dans la Bible, il n'y a pas que le Cantique des cantiques ou les

Cantiques des degrés, mais il y a aussi des cantiques de plaintes, 

des   complaintes,   des   lamentations!   Dans   notre   marche   avec   le

Seigneur et dans notre combat, nous devons apprendre à louer le

Seigneur, et pas seulement à nous plaindre. 
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Jeudi

 14 novembre

 Esaïe 25; 2 Timothée 3

La connaissance que Paul avait de Christ dans Colossiens est

extrêmement   étonnante!  « Il   est   l'image   du   Dieu   invisible,   le

 premier-né de toute la création. Car en lui ont été créées toutes

 les choses qui sont dans les cieux et sur la terre, les visibles et les

 invisibles, trônes, dignités, dominations, autorités. Tout a été créé

 par lui et pour lui. Il est avant toutes choses, et toutes choses

 subsistent   en   lui.   Il   est   la   tête   du   corps   de   l'Église;   il   est   le

 commencement, le premier-né d'entre les morts, afin d'être en tout

 le premier » (Col. 1:15-18). Nous devons reconnaître que l'Eglise

est née de la résurrection de Christ d'entre les morts. Il ne peut y

avoir   aucune   mort   dans   l'Eglise!   C'est   par   la   puissance   de   la

résurrection que   l'Eglise   sera   édifiée. Le  péché   détruit  l'Eglise, 

mais la mort aussi. Demandons-lui: « Seigneur, que veux-tu dire? 

Que signifie le fait que tu es le Premier-né d'entre les morts, en

rapport   avec   l'Eglise?   A   quoi   ressemble   l'expérience   de   la

puissance   de   ta   résurrection? »   Malheureusement,   nous   lisons

parfois la Bible sans saisir quelle expérience nous devons avoir. 

Nous devons aussi expérimenter que Christ est la plénitude de

Dieu (v. 19). Toutes les caractéristiques de Dieu, tout ce que nous

avons lu ici, dans ces Psaumes, demeure corporellement en Christ. 

En   lui   sont   cachés   tous   les   trésors   de   la   sagesse   et   de   la

connaissance (Col. 2:3). Il est la réalité de toutes les ombres dans

l'Ancien Testament, que ce soit le sabbat, la nouvelle lune ou quoi

que   ce   soit   d'autre.   Quel   cœur   Paul   avait   pour   apprendre   à

connaître   Christ   ainsi!   Nous   avons   besoin   d'un   tel   cœur

aujourd'hui dans l'Eglise. 
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Vendredi

 15 novembre

 Esaïe 26; 2 Timothée 4

Dans  cette  époque  de   l'aboutissement   du plan  de   Dieu, nous

ressentons particulièrement la résistance de l'ennemi et du monde. 

Nous   plaignons-nous   auprès   du   Seigneur,   ou   sommes-nous

indifférents   et   nous  résignons-nous   à   accepter  les   choses   telles

qu'elles   sont?  « Sois   attentif   à   mes   cris!   Car   je   suis   bien

 malheureux. Délivre-moi de ceux qui me poursuivent! Car ils sont

 plus forts que moi. Tire mon âme de sa prison, afin que je célèbre

 ton nom! Les justes viendront m'entourer, quand tu m'auras fait du

 bien »  (v. 7-8). Nous voyons que sur le chemin de l'éternité sur

lequel nous voulons marcher avant que le Seigneur revienne, nous

devons   continuer   à   combattre   et   ne   pas   cesser   de   veiller. 

Certainement pas avec notre propre force, mais crions au Dieu

vivant; il peut nous sauver et nous mener au but. Alléluia pour la

louange, mais aussi pour la plainte! Si nous nous contentons de

louer le Seigneur et que nous ne nous plaignons pas devant le

Seigneur, ce n'est pas suffisant. C'est nécessaire, nous ne pouvons

pas nous contenter d'une seule des deux expériences. Il ne suffit

pas de louer le Seigneur; il faut aussi se plaindre par rapport à

l’œuvre de l’ennemi. Plus le fardeau du Seigneur nous imprègne, 

plus   nous   expérimentons   devant   chaque   situation   que   nous

n’avons pas d'autre choix que de crier au Dieu vivant. 
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Samedi 

 16 novembre

 Esaïe 27; Tite 1

 « Que le juste me frappe, c'est une faveur; qu'il me châtie, c'est

 de l'huile sur ma tête: ma tête ne se détournera pas; mais de

 nouveau ma prière s'élèvera contre leur méchanceté. Que leurs

 juges soient précipités le long des rochers, et l'on écoutera mes

 paroles, car elles sont agréables » (Ps. 141:5-6). Quel juste a donc

frappé David? Certainement pas Saül, qui n'était pas juste, et qui a

essayé de le tuer. Qui est ce juste qui a corrigé David et l'a frappé? 

Dieu est le Juste, et il utilise beaucoup de situations pour nous

corriger,   en   particulier   les   problèmes   et   les   difficultés.  C'est

exactement   ce   que   nous   dit   Hébreux   12;   les   frères   et   sœurs

auxquels s’adresse l'Epître étaient persécutés par les Juifs, souvent

d'une  manière  très  dure. Parce  qu'ils  étaient   devenus  chrétiens, 

plus personne ne voulait avoir affaire à eux. Ils ont souffert; et

l'apôtre leur a écrit que le Père utilisait ces persécutions et ces

difficultés pour les châtier. Nous ne pensons pas avoir besoin de

châtiment,   et   nous   nous   plaignons,   nous   murmurons.   Nous   ne

sommes   pas   toujours   prêts   à   être   purifiés   et   à   apprendre

l'obéissance. C'est souvent au travers de tels problèmes que nous

serons purifiés de certaines choses cachées dans notre cœur. Nous

ignorons   souvent   qu’elles   s’y   trouvent.   Relisons   cela:

 « Considérez, en effet, celui qui a supporté contre sa personne une

 telle opposition de la part des pécheurs, afin que vous ne vous

 lassiez point, l'âme découragée.    Vous n'avez pas encore résisté

 jusqu'au  sang,  en  luttant   contre le  péché.    Et  vous  avez  oublié

 l'exhortation qui vous est adressée comme à des fils: Mon fils, ne

 méprise pas le châtiment du Seigneur, et ne perds pas courage

 lorsqu'il te reprend »  (Héb. 12:3-5). C'est parfois difficile, mais

nous devons voir que le Seigneur utilise les difficultés pour nous

enseigner des leçons et nous corriger. 
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Dimanche 

17 novembre

 Esaïe 28; Tite 2

 « Car le Seigneur châtie celui qu'il aime, et il frappe de la verge

 tous   ceux   qu'il   reconnaît   pour   ses   fils »  (Héb.   12:   6).   Quand

quelqu'un nous comprend mal ou que nous nous sentons offensés, 

quand on nous reproche quelque chose dont nous ne sommes pas

responsables, rappelons-nous que même si c'est faux et injuste, 

Dieu peut utiliser cela pour nous apprendre la maîtrise de soi, pour

nous   apprendre   à   supporter   de   telles   choses   sans   exprimer   la

colère. C'est justement là que le Seigneur doit mettre une garde à

la porte de nos lèvres pour qu'aucune mauvaise parole venant de

notre   cœur   n'en   sorte.   Si   dans   de   telles   situations   nous   avons

appris à garder notre cœur et nos lèvres, alors nous sommes prêts à

accepter   ce   châtiment   du   Seigneur   et   à   dire:   « Seigneur,   c'est

comme l'huile d'onction sur ma tête. » C'est difficile à apprendre, 

mais Dieu nous traite comme des fils.  « Supportez le châtiment:

 c'est comme des fils que Dieu vous traite; car quel est le fils qu'un

 père ne châtie pas? » (v. 7). 

Si nous n'apprenons pas cela, nous allons nous disputer sans

cesse. Vous allez même dire: « Tant que le frère ne s'excuse pas, je

ne viens plus à la réunion. » Dites-moi, est-ce ici votre maison ou

la maison du Dieu vivant?  « D'ailleurs, puisque nos pères selon la

 chair nous ont châtiés, et que nous les avons respectés, ne devons-

 nous pas à bien plus forte raison nous soumettre au Père des

 esprits, pour avoir la vie? Nos pères nous châtiaient pour peu de

 jours, comme ils le trouvaient bon; mais Dieu nous châtie pour

 notre bien, afin que nous participions à sa sainteté » (v. 9). Alors

nous aurons vraiment la paix et la joie dans l'Eglise. David avait

appris cela! Saül voulait le faire disparaître, mais David avait si

bien   appris   cette   leçon   qu'il   ne   l'a   pas   tué   quand   il   en   a   eu

l'occasion; sinon, il aurait pu tuer Saül et même louer Dieu pour

cette magnifique occasion de prendre sa revanche. Mais non, il

avait appris à recevoir ces problèmes et ces difficultés  de la main

 de Dieu. 
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Lundi

 18 novembre

 Esaïe 29; Tite 3

Rappelons-nous   que   Dieu   est   tout-puissant,   omniprésent, 

omniscient; il sait quelle est la solution à chaque problème; il est

le Seul qui puisse nous mener au but, le Seul qui a remporté la

victoire sur toutes les puissances et toutes les autorités. 

Le Psaume 143 est une merveilleuse prière dont nous pouvons

beaucoup   apprendre.   Quand   nous   prions,   nous   devons   aussi

expérimenter la réponse du Seigneur. Dieu écoute et exauce la

prière des justes, de tous ceux qui se confient en lui:  « Psaume de

 David.   Éternel,   écoute   ma   prière,   prête   l'oreille   à   mes

 supplications!   Exauce-moi   dans   ta   fidélité,   dans   ta   justice! »

(v. 1). David ne s'appuyait pas sur ses mérites, mais sur la justice

et   la   fidélité   de   Dieu:   « N'entre   pas   en   jugement   avec   ton

 serviteur! Car aucun vivant n'est juste devant toi » (v. 2). Il avait

vraiment   vu   qu'aucun   homme,   y   compris   lui-même,   n'est   juste

devant Dieu. Peu importe à quel point nous sommes parvenus, peu

importe   quelle   expérience   nous   avons   du   Seigneur,   nous   ne

devons pas oublier qu'aucun vivant n'est juste devant lui. Nous

nous appuyons parfois sur notre droit dans certaines situations, 

mais nous oublions que nous avons été injustes dans beaucoup de

situations. Qui est juste en toutes choses? Sur quelle base nous

tenons-nous pour que Dieu réponde à notre prière? Sur le fait que

nous sommes dans notre droit, sur le fait que nous sommes bons? 

N'oublions pas ce que Jésus a répondu au jeune homme, voyant

qu'il croyait être juste:  « Un seul est bon! » Le psalmiste a reconnu

qu'il n'était pas parfait devant Dieu. Notre propre justice n'est pas

une base pour notre prière. Lui seul est juste, lui seul est le Juge

sur toutes choses. C'est pourquoi le psalmiste peut dire:  « N'entre

 pas en jugement avec moi. »  Si nous désirons que Dieu juge les

autres, attendons-nous à ce que Dieu nous juge aussi! Parfois nous

aimerions   que   Dieu   juge   nos   ennemis,   mais   nous   oublions

volontiers qu'il doit nous juger aussi. Paul a dit que nous devrons

tous comparaître devant le tribunal de Christ. 
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Mardi

 19 novembre

 Esaïe 30; Philémon

 « L'ennemi poursuit mon âme, il foule à terre ma vie; il me fait

 habiter   dans   les   ténèbres,   comme   ceux   qui   sont   morts   depuis

 longtemps »  (v.   3).   L'ennemi   n'abandonnera   pas,   jusqu'au   tout

dernier moment, jusqu'à Harmaguédon. Jusqu'à la fin du royaume

des 1000 ans, il n'aura pas appris qu'il ne peut rien faire contre

Dieu, même après avoir été lié pendant 1000 ans dans l'abîme. 

Trop souvent, malheureusement, nous ne connaissons ni Dieu ni

notre ennemi. 

 « Mon esprit est abattu au-dedans de moi, mon cœur est troublé

 dans mon sein. Je me souviens des jours d'autrefois, je médite sur

 toutes tes œuvres, je réfléchis sur l'ouvrage de tes mains. J'étends

 mes mains vers toi; mon âme soupire après toi, comme une terre

 desséchée. Hâte-toi   de   m'exaucer,   ô   Éternel!   Mon   esprit   se

 consume. Ne me cache pas ta face! Je serais semblable à ceux qui

 descendent dans la fosse » (v. 5-7). Le Seigneur nous restaure et

nous relève. 

23

Mercredi

 20 novembre

 Esaïe 31; Hébreux 1

Dans une telle prière, David demande à apprendre encore plus

du Seigneur, il veut monter plus haut, aller plus loin:  « Fais-moi

 dès le matin entendre ta bonté! Car je me confie en toi. Fais-moi

 connaître le chemin où je dois marcher! Car j'élève à toi mon

 âme »  (v. 8). Rappelons-nous que le Seigneur a dit:   « Je suis le

 chemin. » 

 « Délivre-moi   de   mes   ennemis,   ô   Éternel!   Auprès   de   toi   je

 cherche un refuge » (v. 9). C'est le seul lieu sûr! Le Seigneur est

notre refuge.  « Enseigne-moi à faire ta volonté! Car tu es mon

 Dieu. Que ton bon Esprit me conduise sur la voie droite! » (v. 10). 

« Conduis-moi,   fais-moi   connaître,   enseigne-moi ».   Quelles

paroles   merveilleuses!   Avoir   un   témoignage   signifie   que   nous

avons l'expérience du Dieu vivant. Les disciples ont tellement vu, 

tellement vécu par le Seigneur, ils ont vu le Vivant, le Ressuscité:

comment auraient-ils pu ne rien dire? Les pharisiens ont voulu les

arrêter et ils ont répondu: « Devons-nous obéir aux hommes plutôt

qu'à   Dieu? »   Si   souvent,   nous   nous   satisfaisons   des

enseignements. Mais Jacques dit:   « Mes frères, qu'il n'y ait pas

 parmi   vous   un   grand   nombre   de   personnes   qui   se   mettent   à

 enseigner, car vous savez que nous serons jugés plus sévèrement »

(Jacq.   3:1).   Quand   nous   témoignons,   ne   donnons   pas   un   petit

message. Chaque témoignage devrait être court et plein de réalité. 

Nous   devons   faire   des   progrès   pour   apporter   le   meilleur   au

Seigneur. Tous les saints doivent apprendre de David et aller de

l'avant. Tous  doivent demander au Seigneur:  « Apprends-moi à

faire   ta   volonté. »   Quand   quelqu’un   partage,   qu’il   parle   d'une

manière qui plaise au Père. C'est un apprentissage!  « Que ton bon

 Esprit me conduise sur la voie droite ». 
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Jeudi

 21 novembre

 Esaïe 32; Hébreux 2

 « A cause de ton nom, Eternel, rends-moi la vie! Dans ta justice, 

 retire mon âme de la détresse! »  (v. 11). Ce n'est plus seulement

pour que je ne meure pas et que je ne tombe pas.  « Je sanctifierai

 mon grand nom, qui a été profané parmi les nations, que  vous

 avez profané au milieu d'elles » (Ez. 36:23). Nous avons un nom à

glorifier.  « Dans ta bonté, réduis au silence mes ennemis, et fais

 périr tous les oppresseurs de mon âme! Car je suis ton serviteur »

(v. 12). Souvent, nous ne pensons qu'à nous-mêmes et pas à tous

les saints, à la suite, à ce qui arrivera au nom du Seigneur à cause

de nous. Il ne s'agit pas juste de nous, il s'agit de son nom, de son

plan, de sa gloire, de sa fidélité. 

Quelle prière le Seigneur nous montre ici, pour nous apprendre à

prier dans la dernière ligne droite de cet âge! La louange et la

plainte pour les intérêts du Seigneur doivent sortir de notre cœur. 

Nous devons apprendre encore plus à connaître le Dieu vivant. 

L'adoration et la bénédiction

adressées au Seigneur vivant qui a répondu aux prières

Quand nous l'avons tellement expérimenté, alors nous parvenons

à l'expérience du Psaume 144.  « De David. Béni soit l'Éternel, 

 mon rocher, qui exerce mes mains au combat, mes doigts à la

 bataille »  (v. 1). C'est la prière de quelqu'un qui a profondément

connu Dieu. Cette bénédiction est un témoignage qui vient de la

manière dont nous avons expérimenté le Seigneur.  « Qui exerce

 mes mains au combat, mes doigts à la bataille »: nous aimerions

être tellement pacifiques et ne pas avoir de problèmes. Pouvons-

nous combattre dans l'Eglise? Pas les uns contre les autres, mais

contre   l'ennemi,   contre   Satan,   contre   les   puissances   et   les

autorités. Regardez le Seigneur: sur cette terre, il a vaincu tous les

démons, toute la puissance de Satan. 
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Vendredi

 22 novembre

 Esaïe 33; Hébreux 3

Nous avons besoin de sa sagesse et de sa finesse dans le combat. 

Le   Seigneur   a   combattu,   toutefois,   il   ne   s'est   disputé   avec

personne. Il était plein de sagesse, si fin. Nous devons apprendre

de   la  manière  dont   il  s'est  comporté   avec   les opposants,  de  la

manière dont il a combattu. Qui peut combattre sans se disputer? 

Seul le Seigneur sait faire cela. Apprenons à ne pas utiliser notre

propre   sagesse,  mais  à  combattre  avec  la   sagesse  du  Seigneur. 

 « Ma bonté et mon lieu fort, ma haute retraite et celui qui me

 délivre, mon bouclier et celui en qui je me réfugie; il assujettit

 mon peuple sous moi » (v. 2, Darby): il est bon de dire cela! En

disant « ma bonté », on doit réellement entendre par là que Dieu

est   notre   bonté!   David   avait   expérimenté   ce   verset;   toutes   les

nations lui étaient soumises. Nous devons nous y attendre. En fait, 

du côté du Seigneur, c'est déjà accompli; il attend encore que nous

soyons prêts à l'expérimenter. 

Voyons   combien  David  était   humble,  malgré   ses   nombreuses

expériences. Il était roi d'Israël, pourtant il dit:  « Eternel, qu'est-ce

 que l'homme, pour que tu le connaisses? Le fils de l'homme, pour

 que tu prennes garde à lui? L'homme est semblable à un souffle, 

 ses   jours   sont   comme   l'ombre   qui   passe »  (v.   3-4).   Nous   ne

sommes   que   de   la   poussière.   Comment   pouvons-nous   devenir

orgueilleux? Nous n'en avons pas le droit! Le psalmiste a toujours

à nouveau prié de cette manière. Il avait ce profond sentiment dans

son   cœur.   Combien   de   temps   peut-on   vivre   sans   respirer?   Si

quelqu’un ne respire plus, sa vie s'arrête en deux ou trois minutes:

nous   sommes   si   fragiles.   Comment   un   tel   homme   peut-il   se

permettre   d'être   orgueilleux?   Les   jeunes   gens   n'y   pensent   pas, 

mais les frères et sœurs plus âgés se rendent compte combien le

temps passe vite. Il est bon d'avoir une telle conscience que nous

ne sommes rien. 

 « Eternel, abaisse tes cieux, et descends! Touche les montagnes, 

 et qu'elles soient fumantes! Fais briller les éclairs, et disperse mes
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 ennemis!   Lance   tes   flèches,   et   mets-les   en   déroute!   Etends   tes

 mains d'en haut; délivre-moi et sauve-moi des grandes eaux, de la

 main des fils de l'étranger, dont la bouche profère la fausseté, et

 dont la droite est une droite mensongère » (v. 5-8). 
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Samedi

 23 novembre

 Esaïe 34; Hébreux 4

 « O Dieu! je te chanterai un cantique nouveau, je te célébrerai

 sur le luth à dix cordes. Toi, qui donnes le salut aux rois, qui

 sauvas du glaive meurtrier David, ton serviteur, délivre-moi et

 sauve-moi de la main des fils de l'étranger, dont la bouche profère

 la fausseté, et dont la droite est une droite mensongère!... » (v. 9-

10). Le Seigneur va nous sauver parfaitement, jusqu'à la fin! 

Puis vient une merveilleuse bénédiction du peuple qui connaît le

Dieu vivant:  « Nos fils sont comme des plantes qui croissent dans

 leur jeunesse; nos filles comme les colonnes sculptées qui font

 l'ornement des palais »  (v. 12). La Parole ne dit pas qu'il faut

encore attendre, mais qu'ils doivent être forts durant le temps de

leur jeunesse, forts comme des colonnes sculptées, comme des

plantes   qui   croissent.   Ces   colonnes-là   ne   sont   pas   simplement

utiles, elles servent à la beauté du bâtiment, pas seulement à le

soutenir.   Les   sœurs   doivent   être   ornées   de   l'Esprit,   d'une

merveilleuse beauté de l'Esprit, comme l'a aussi dit Pierre (1 Pie. 

3:1-4). 

 « Nos   greniers   sont   pleins,   regorgeant   de   toute   espèce   de

 provisions;   nos   troupeaux   se   multiplient   par   milliers,   par   dix

 milliers, dans nos campagnes. Nos génisses sont fécondes; point

 de   désastre,   point   de   captivité,   point   de   cris   dans   nos   rues! »

(v. 13-14). N'est-ce pas merveilleux si personne ne se plaint dans

l'Eglise?   Jouir   d’une   telle   paix   et   de   sa   joie,   n'est-ce   pas

merveilleux?   Il   est   vraiment   bon   d'être   à   Sion.  « Heureux   le

 peuple pour qui il en est ainsi! Heureux le peuple dont l'Eternel

 est le Dieu! »  (v. 15). Nous devons déjà avoir un avant-goût de

cela dans la vie de l'Eglise aujourd'hui, une telle harmonie parmi

tous les saints. 
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Dimanche

 24 novembre

 Esaïe 35; Hébreux 5

Plus nous nous approchons de la fin, plus nous voyons que tout

le   livre   des   Psaumes   dessine   une   ligne   merveilleuse   qui   nous

conduit à l'accomplissement final. Nous devons vraiment louer le

Seigneur pour sa Parole vivante. Personne ne peut écrire un tel

livre, qui présente tout le plan de Dieu d'une telle manière, si ce

n'est   Dieu   lui-même.   Ces   derniers   Psaumes   sont   tellement

glorieux! Que nos jeunes frères et sœurs saisissent vraiment que

notre Dieu est tellement vivant, tellement grand, tellement riche et

glorieux et qu'il va nous conduire jusque dans la gloire.  « Nos fils

 sont comme des plantes qui croissent dans leur jeunesse; nos filles

 comme les colonnes sculptées qui font l'ornement des palais » (Ps. 

144:12). Voir beaucoup de frères et sœurs âgés dans l'Eglise, c'est

glorieux, mais nous devons aussi voir les fils et les filles de Sion

croître comme des plantes dans leur jeunesse. Nous voulons les

voir aller de l'avant et grandir:   « Je vous ai écrit, jeunes gens, 

 parce que vous êtes forts, et que la parole de Dieu demeure en

 vous, et que vous avez vaincu le malin » (1 Jean 2:14b). 

La louange des saints qui monte à Dieu

 comme de l’encens pour le réjouir

Le Psaume 145 est le dernier qui soit présenté dans un ordre

alphabétique.   La   louange   est   devenue   parfaite.   Il   est   vraiment

approprié que ce Psaume se situe à la fin de ce groupe: si nous

avons si richement expérimenté le Seigneur de diverses manières, 

que reste-t-il, sinon la louange? 
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Lundi

 25 novembre

 Esaïe 36; Hébreux 6

Sa grandeur et ses oeuvres merveilleuses 

Les sept premiers versets du Psaume 145 forment un groupe. Le

psalmiste loue la grandeur de Dieu. A quel point notre Dieu est

grand!   Nous   devons   de   plus   en   plus   l'expérimenter,   le   saisir. 

 « Louange. De David. Je t'exalterai, ô mon Dieu, mon roi! Et je

 bénirai ton nom à toujours et à perpétuité » (v. 1). Le roi David

avait reconnu que le vrai Roi était le Seigneur. A la fin, le Seigneur

sera révélé comme le Seigneur des seigneurs et le Roi des rois. Il

n'est   pas   seulement   notre   Dieu:   il   est   bon   que   nous   le

reconnaissions comme notre Roi. Quand il reviendra, il régnera, 

mais   en   fait,   il   doit   déjà   régner   dans   notre   cœur   aujourd'hui. 

Malheureusement,   même   si   nous   l'appelons   « Seigneur »,   nous

faisons souvent tout de même ce qui nous plaît et non sa volonté. 

Dans   la   maison   du   Seigneur,   nous   devons   tous   apprendre

aujourd'hui à lui obéir avec joie. Laissons-le régner! Il n'est pas

seulement   notre   Dieu, mais  aussi  notre   Roi  d'une  manière  très

pratique. Dans la maison du Seigneur, nous ne pouvons rien élever

d'autre que lui, sinon, ce sera une grande offense pour Dieu; il ne

le permettra pas. Nous avons un grand Dieu, plus élevé que quoi

que   ce  soit   d'autre. Si   nous élevons,  ne  serait-ce  qu'un  peu  sa

créature, nous aurons un problème avec lui, car toute la gloire

appartient à Dieu. Apprenons à ne louer personne d'autre que lui. 

Autrefois, les croyants à Corinthe ont élevé Apollos, Pierre ou

Paul, mais nous ne devons pas faire cela aujourd'hui! Dans ces

derniers   temps,   nous   n'élevons   que   le   Seigneur;   et   plus   nous

l'élevons, plus nous voyons que tout vient de lui et que rien d'autre

n'est élevé. Paul a dit:   « Qu’est-ce donc qu’Apollos, et qu’est-ce

 que Paul? »  (1 Cor. 3:5). Nous devons tous apprendre que tout

vient de Dieu. Nous devons apprendre à dire comme l'a enseigné

le Seigneur: «  Nous sommes des serviteurs inutiles», après avoir

fait tout ce qui nous est ordonné (Luc 17:10). 
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Mardi

 26 novembre

 Esaïe 37; Hébreux 7

 « Chaque jour je te bénirai, et je célébrerai ton nom à toujours

 et à perpétuité » (v. 2). Le psalmiste avait tellement de raisons de

bénir le Seigneur chaque jour! Plus nous ferons cette expérience, 

moins nous verrons d'autres choses que le Dieu vivant.  « L'Eternel

 est   grand   et   très   digne   de   louange,   et   sa   grandeur   est

 insondable » (v. 3). C'est ainsi que David a connu et expérimenté

le Dieu vivant.  « Que chaque génération célèbre tes oeuvres, et

 publie tes hauts faits! » (v. 4). Nous devons savoir combien Dieu

est   grand.   Parfois   dans   l'expérience   de   beaucoup   d'entre   nous, 

Dieu   semble   si   petit.   Nous   perdons   même   parfois   tout   espoir, 

parce   que   nous  n'avons  pas  vu  combien  Dieu  est  grand.  Nous

devons de plus en plus expérimenter qu'il parle en nous, dans sa

Parole   et   dans   nos   situations.   Parfois,   nous   sommes   tellement

sourds qu'il doit envoyer des coups de tonnerre pour que nous

comprenions   enfin   ce   qu'il   cherche   à   nous   dire.   Nous   devons

raconter toutes les œuvres merveilleuses que Dieu a faites avec

nous   durant   toutes   ces   années.   L'enseignement   concernant   le

terrain de l'Eglise est bon mais il n'est pas suffisant. Nous devons

célébrer tous les hauts faits de notre grand Dieu. Demandez aux

frères et sœurs plus âgés de vous raconter les grandes œuvres que

Dieu a accomplies jusqu'à aujourd'hui! 

   « On parlera de ta puissance redoutable, et je raconterai ta

 grandeur » (v. 6). Nous devons encore plus expérimenter le Dieu

vivant chaque jour. Dès le moment où nous nous réveillons, nous

lui disons: « Seigneur, je veux expérimenter ta présence, je veux te

connaître. »  « Qu'on proclame le souvenir de ton immense bonté, 

 et qu'on célèbre ta justice! » (v. 7). L'œuvre de Dieu est parfaite! 

Ne nous arrêtons pas; tant que son œuvre n'est pas achevée, tant

que Dieu ne se repose pas encore, nous devons continuer d'aller de

l'avant. 
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Mercredi

 27 novembre

 Esaïe 38; Hébreux 8

Sa bonté, sa miséricorde et la gloire de son règne

 « L'Eternel est miséricordieux et compatissant, lent à la colère

 et plein de bonté » (v. 8). Dans la première partie, il est question

de sa bonté, de sa grâce si riche, de sa lenteur à la colère, de sa

patience. Pourquoi tout cela? Pour l'édification de son royaume! 

Pas seulement pour que nous nous réjouissions de quelque chose

et  que nous soyons joyeux. Heureusement  qu'il  a été  lent à la

colère avec nous. Nous pouvons tous témoigner qu'il s'est montré

lent à la colère. Il est bon envers tous (v. 9)! Parfois après avoir

fait une faute, on peut penser que tout était terminé; mais dans sa

grâce, il nous a renouvelés et fortifiés; il nous a pardonné. Au

travers de cela, on a même appris quelque chose et on connaît

mieux   le   Seigneur.   Pourquoi?   Pour   que   nous   servions   à   la

préparation de son royaume. L'Eglise, ce n'est pas seulement la

réunion du dimanche matin, c'est son royaume. Le Seigneur est

assis sur son trône et il veut régner sur toutes choses dans cet

univers.   Un   jour,   nous   régnerons   même   avec   lui.   L'Eglise   est

quelque chose de grand! 

 « Toutes   tes   œuvres   te   loueront,   ô   Eternel!   et   tes   fidèles   te

 béniront. Ils diront la gloire de ton règne, et ils proclameront ta

 puissance »  (v. 10-11). Le Seigneur a préparé quelque chose de

grand pour nous, frères et sœurs. Une telle conférence doit servir à

bâtir,   non   seulement   une   maison,   mais   un   royaume   pour   le

Seigneur!   Le   Seigneur   nous   enseigne   à   prier   ainsi:   « Que   ton

 royaume vienne ». Son dessein consiste à établir son royaume sur

la terre par l'Eglise. Est-ce que tout ce qui se passe aujourd'hui sur

la terre fait partie des œuvres de Dieu? Heureusement, Dieu dans

sa souveraineté a limité les œuvres des hommes; mais durant les

trois dernières années et demie, toute barrière sera ôtée et habiter

sur   la   terre   deviendra   terrible.   Quelle   est   l'œuvre   de   Dieu

aujourd’hui? Dieu bâtit quelque chose avec nous aujourd'hui. C'est
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pour cela qu'il est si patient avec nous et qu'il nous donne son

approvisionnement. 
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Jeudi

 28 novembre

 Esaïe 39; Hébreux 9

 « Afin de faire connaître aux fils de l'homme ses actes puissants

 et la magnificence glorieuse de son royaume. Ton royaume est un

 royaume  de tous les siècles, et ta domination est de toutes les

 générations » (Ps. 145:12-13, Darby). Nous voyons à la fin de la

Bible que dans la Nouvelle Jérusalem, il n'y a plus seulement une

demeure, mais une ville entière, constituée de son peuple. Par la

Nouvelle   Jérusalem,   Dieu   va   régner   sur   tout   l'univers,   et   nous

régnerons avec lui. Ce n'est pas un conte! La Parole de Dieu est

véritable. Le Psaume 149 dit:  « Que les fidèles triomphent dans la

 gloire, qu'ils poussent des cris de joie sur leur couche! Que les

 louanges de Dieu soient dans leur bouche, et le glaive à deux

 tranchants   dans   leur   main,   pour   exercer   la   vengeance   sur   les

 nations, pour châtier les peuples, pour lier leurs rois avec des

 chaînes et leurs grands avec des ceps de fer, pour exécuter contre

 eux   le   jugement   qui   est   écrit!   C'est   une   gloire   pour   tous   ses

 fidèles.   Louez  l'Eternel! »  (v.  5-9).  Ce   Psaume   décrit   tellement

clairement quelle est notre destinée. A la fin de la Bible, dans

l'Apocalypse, Jean a écrit la même chose: il a fait de nous non

seulement des sacrificateurs, mais des rois! 
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Vendredi

 29 novembre

 Esaïe 40; Hébreux 10

Sa justice et sa fidélité à l'égard de toute sa création

La dernière partie du Psaume 145 contient huit versets (v. 14-

21).  « L'Eternel soutient tous ceux qui tombent, et il redresse tous

 ceux qui sont courbés » (v. 14). Le Seigneur soutient tous ceux qui

tombent. Dieu est tellement bon pour tous les hommes. Il a pleuré

sur Jérusalem! Dieu est un Dieu plein de compassion.  « Les yeux

 de tous espèrent en toi, et tu leur donnes la nourriture en son

 temps. Tu ouvres ta main, et tu rassasies à souhait tout ce qui a

 vie »  (v. 15-16). Dieu a tout créé et il en porte la responsabilité

pour que tout subsiste. Si nous voulons que le bâtiment où nous

sommes dure, nous devons nous en occuper...  « L'Eternel est juste

 dans toutes ses voies, et miséricordieux dans toutes ses oeuvres »

(v. 17). Combien notre Dieu est patient et miséricordieux! Il y a

encore une chance aujourd'hui:   « L'Eternel est près de tous ceux

 qui   l'invoquent,   de   tous   ceux   qui   l'invoquent   avec   sincérité »

(v. 18). Le mot « tous » revient si souvent dans cette partie!  « Que

 ma   bouche   publie   la   louange   de   l'Eternel,   et   que   toute   chair

 bénisse son saint nom, à toujours et à perpétuité! » (v. 21). Quand

le Seigneur reviendra, il ne va pas seulement juger les impies, 

mais il va aussi tout restaurer d'un seul mot, toute la création (pour

laquelle   il   n'y   a   aujourd'hui   aucune   solution,   malgré   tous   les

efforts des hommes). Il n'aura besoin que de parler et tout sera

produit. Il lui suffira de dire: « Que tout soit pur », et tout sera

purifié! Quand il établira son royaume sur la terre, la Bible dit

qu'il   s'agira   d'une   période   de   restauration   pour   toutes   choses. 

L’homme   a   endommagé   tellement   de   choses!   Mais   quand   le

Seigneur reviendra, il restaurera tout. 

 « Voici, je fais toutes choses nouvelles »  (Apoc. 21:5). Quelle

joie! Quel réconfort, quelle consolation! 
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Samedi

 30 novembre

 Esaïe 41; Hébreux 11

Tous les Psaumes nous montrent que nous avons vraiment un

Dieu vivant! Personne d'autre n'aurait pu organiser ainsi tout ce

livre de manière à révéler si clairement son dessein entier : Christ

et   son   Eglise.   Ce   dessein   caché   de   toute   éternité   en   Dieu   est

maintenant révélé par l’Esprit à ses saints! Nous devons d'autant

plus apprécier le fait que nous sommes à Sion aujourd'hui. Dieu

nous a choisis et appelés, il nous a amenés ici pour nous montrer

son dessein, nous qui venons de tellement de nations différentes, 

de toutes les extrémités du monde! Nous ne cesserons jamais de le

louer,   dès   maintenant   et   à   jamais.   Le   Seigneur   est   vraiment

souverain. Il a exalté sa Parole selon son grand nom! 

Louer le Seigneur Dieu qui règne pour l'éternité 

Nous sommes arrivés à la fin, il ne reste plus que les derniers

cinq Psaumes, et plus que de la louange. Dieu règne! L’homme

pense qu'il fait ce qu'il veut sur cette terre, mais ce n'est pas vrai, 

car   Dieu   règne.  Apocalypse   4   nous   montre   que   depuis   que   le

Seigneur est monté en ascension, un livre scellé de sept sceaux a

été ouvert. Dès lors, c'est un Homme dans la gloire qui règne, 

Jésus-Christ; il est assis sur le trône! Notre Seigneur règne. C'est

glorieux et merveilleux! Ne nous faisons aucun souci quand nous

voyons tous les problèmes du monde et les crises, notre Seigneur

règne! Il va s'occuper de nous, n’ayons aucune crainte! Pensons

simplement qu'il prend soin même des corbeaux; combien plus de

nous! 

 « Louez   l'Eternel!   Mon   âme,   loue   l'Eternel! »  (Ps.   146:1). 

Chaque jour, quand nous nous levons, nous réalisons que nous

sommes auprès de lui (Ps. 139), et nous pouvons immédiatement

commencer à le louer.  « Ne vous confiez pas aux grands, aux fils

 de   l'homme,   qui   ne   peuvent   sauver »  (v.   3).   Nous   ne   nous

appuyons sur personne, serait-il même un prince; peu importe qui, 

serait-il   le   plus   puissant.  Aucune   personne   ne   peut   nous   aider. 
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C'est   Jésus-Christ   qui   est   notre   Messie,   lui   seul!   Il   est   le   seul

Sauveur de l'humanité. Personne d'autre que lui ne peut nous aider. 

Ne plaçons notre confiance en aucun homme. Pourquoi ne nous

attacherions-nous   pas   à   notre   Seigneur   vivant   plutôt   qu'à   un

homme? Il est celui qui a créé l'âme de l'homme, il est le Seul qui

est   capable   de   la   fortifier,   de   la   restaurer,   de   la   guérir.  Il   est

pleinement suffisant! 
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